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Vous trouverez ci-après l’ensemble des éléments sur les capacités de stockage : définition et modalités de
calculs. Ces derniers ANNULENT ET REMPLACENT LES INSTRUCTIONS précédentes transmises dans
les circulaires :
- fiches n°16 & 19 et annexes I & II de la circulaire n°DEPSE/SDEA/C2002-7038 du 6 août 2002,
- point 3 intitulé Les simplifications de l’étude du projet de travaux et annexe 3 de la circulaire

n°DGFAR/SDSTAR/C2003-5010 du 15 mai 2003.

Les précédentes règles de calcul des aides du PMPOA2 conduisent dans la majorité des dossiers à des
difficultés de compréhension et d’application pouvant conduire à des conclusions différentes selon
l’instructeur. Ces nouvelles instructions visent à favoriser une application transparente et identique quel que
soit l’instructeur du dossier et répondent à un objectif de consolidation des instructions.

Dans un premier temps, il s’agit d’un rappel sur l’articulation du PMPOA2 avec les réglementations
existantes (directive nitrates et réglementations sanitaires) pour définir ce que cela signifie respecter les
normes en matière de gestion des effluents d’élevage.

La seconde partie traite des modalités de calcul des capacités éligibles. Ces dernières s’appuient sur le
projet de l’éleveur et conduisent à la suppression de tous les projets fictifs qui devaient être réalisés
précédemment et du coefficient agronomique introduit dans la circulaire simplification du 15/05/2003.
Enfin, seront définies les modalités de traitement du cas particulier des bâtiments neufs.

Signé : Pascal BERTEAUD

Directeur de l’Eau

Signé : Alain MOULINIER

Directeur Général
de la Forêt et des Affaires Rurales
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1 PMPOA2 ET ARTICULATION AVEC LES REGLEMENTATIONS EXISTANTES (DIRECTIVE
« NITRATES » ET REGLEMENTATIONS SANITAIRES).

La notion de « respect des normes » pour une exploitation agricole concerne l’ensemble des
réglementations auxquelles elle est soumise. Elle est essentielle pour l’accès aux aides publiques. Dans le
cadre du PMPOA2, cette notion ne concerne que les normes des bâtiments d’élevages au regard de
la gestion des effluents en lien avec la directive « Nitrates » et les réglementations sanitaires (règlement
sanitaire départemental - RSD et/ou des installations classées - ICPE).
Il est rappelé que la maîtrise des pollutions liées aux effluents d’élevage va, dans la plupart des cas, au-delà
de la seule « mise aux normes » des bâtiments. Tout projet de maîtrise des pollutions liées aux effluents
d’élevage financé dans le cadre du PMPOA2 doit s’appuyer sur une démarche agronomique visant une
optimisation du calendrier d’épandage tenant compte des besoins des cultures tout au long de l’année.

1.1 Dans les zones vulnérables.

1.1.1 Conditions nécessaires en zone vulnérable.

Dans les zones vulnérables, être aux normes au regard de la gestion des effluents, c’est répondre aux
conditions suivantes :

Exigences minimales de stockageExigences minimales de la
directive Nitrates pour être

éligible au PMPOA2
Exigences de stockage au titre de la

directive Nitrates (programmes d’action)
Exigences de stockage nationales

(réglementations sanitaires)
tenue d’un cahier d’enregistrement
des pratiques et de fertilisation

ET

plan de fumure

ET

au maximum 170 kg de N
provenant des effluents d’élevage
y compris après traitement par ha
de surface épandable

capacités de stockage permettant de
respecter les périodes d’interdiction
d’épandage selon type de fertilisant

ET éventuellement :

- conditions particulières d’épandage
ET/OU
- mesures de gestion des terres (couverture
des sols, limitation des apports)

RSD = définition d’une capacité de
stockage nécessaire pour ne rien épandre
pendant 45 jours consécutifs (ce délai peut
être différent selon les départements et est
fixé par arrêté préfectoral)

OU

ICPE = définition d’une capacité de
stockage nécessaire pour ne rien épandre
pendant 4 mois consécutifs (ce délai peut
être différent selon les départements et est
fixé par arrêté préfectoral)

les références en m² ou m3 sont définies
par circulaire du 20/12/2001

définition d’une capacité agronomique,
résultat de la confrontation des calendriers
de production et d’épandage pour une
valorisation des déjections par épandage au
bon moment au regard des besoins des
cultures et des risques de fuite de composés
azotés vers les eaux

définition d’une capacité réglementaire

conditions d’entrée au PMPOA la capacité EXIGEE (OBLIGATOIRE) est le maximum
entre la capacité agronomique et la capacité réglementaire

EXIGENCES A RESPECTER AU
DEPOT DU DOSSIER PMPOA2

EXIGENCES A RESPECTER A L’ACHEVEMENT DES TRAVAUX

L’ensemble de ces conditions a un caractère OBLIGATOIRE dès la mise en œuvre du programme
d’action de la directive « nitrates » sans définition de délai de grâce pour le respect des normes. Cependant,
la Commission européenne a accepté la mise en œuvre d’un programme dérogatoire permettant d’atteindre
les conditions exigées au titre de la directive « nitrates » en matière de stockage des effluents dans le cadre
d’un régime d’aide d’état avec un délai négocié au 31/12/2006 en zones vulnérables. Dans le cadre du
PMPOA2, il s’agit de financer la différence de capacité entre la capacité réglementaire au sens
national et la capacité agronomique, base réglementaire des exigences de la directive « nitrates ».
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1.1.2 Lien entre les conditions d’éligibilité aux aides publiques et le respect de la directive
Nitrates.

Pour accéder aux aides publiques à l’investissement, tout éleveur doit en zone vulnérable respecter la
directive Nitrates. Toutefois, étant donné l’accord obtenu dans le cadre du PMPOA2, l’éligibilité aux aides
publiques est possible quel que soit le statut du bénéficiaire (JA ou non) :
 jusqu’au 31 décembre 2006 pour l’éleveur qui a fait part de son intention de s'engager dans le

programme (dépôt d’une DIE) et qui respecte les exigences minimales de la directive pour être éligible
au PMPOA2 ou pour l’éleveur qui a déposé le dossier de demande d’aide de travaux,

 à compter du 1er janvier 2007 pour l’éleveur qui a obtenu sa décision attributive de la subvention (arrêté
ou convention).

Il convient de noter qu’à partir de la date de la décision attributive de la subvention, on applique les délais
prévus de 1 an (commencement des travaux) et de 2 ans (fin des travaux) pour la réception des travaux
(sauf dérogations individuelles prises par le préfet).

Cas particulier des JA : cf. note n°PMPOA2/2004/02 relative aux modalités d’instruction pour les jeunes
agriculteurs.

Le respect des exigences minimales de la directive « nitrates » pour être éligible au PMPOA2 est définie
dans les textes régissant le PMPOA2 par la fourniture de documents à deux stades d’instruction (dépôt du
dossier et paiement du solde) selon les modalités suivantes :

A respecter au dépôt du dossier A respecter au paiement du solde (1)

Plan de fumure Fournir le document correspondant à la
campagne de l’année du dépôt du dossier

Fournir les documents correspondants
aux campagnes suivantes

Cahier d’enregistrement des
pratiques et de fertilisation azotée

Fournir le document correspondant à la
campagne précédant l’année de dépôt

Fournir les documents correspondants
aux campagnes suivantes

Maximum 170 Kg d’azote par an et
par hectare de surface épandable

Respect Respect

Les conséquences du non-respect de la directive nitrates résultent d’un principe de conditionnalité des aides
à l’investissement (et à l’installation dans le cas particulier des JA). Ainsi, en l’absence d’engagement dans
le PMPOA2 (cf. ci-dessus) ou en l’absence de réalisation des travaux nécessaires pour répondre aux
conditions définies en application de la directive nitrates, aucune aide à l’investissement ne sera versée.

1.2 Hors des zones vulnérables.

Hors des zones vulnérables, être aux normes au regard de la gestion des effluents, c’est disposer des
capacités de stockage nationales définies dans le cadre du règlement sanitaire départemental (RSD) ou
des installations classées (ICPE) dont les références sont définies dans une circulaire n°DPPR-
DEPSE/SDEA/C2001-7047 du 20 décembre 2001 c’est à dire la capacité réglementaire (telle que définie
dans le tableau ci-dessus).
Aucune exigence minimale au titre de la directive nitrates n’est fixée : aucune autre exigence,
notamment en terme de pratiques agronomiques, n’est donc opposable à ces exploitations.

L’ensemble de ces conditions n’a pas de caractère OBLIGATOIRE du point de vue des exigences
communautaires. Cependant, la Commission européenne a accepté la mise en œuvre du programme,
dans la limite de 20% du budget pour permettre de financer la valorisation des déjections au bon moment
(exigences de bonnes pratiques agricoles). Ainsi, l’entrée dans le PMPOA2 pour ces exploitations situées
hors zones vulnérable est assortie d’une contrainte supplémentaire qui s’apprécie de manière collective.
Dans le cadre du PMPOA2, il s’agit de financer la différence de capacité entre la capacité
réglementaire au sens national et la bonne pratique définie comme la capacité agronomique
déterminée de la même manière que dans les zones vulnérables.

(1) La fourniture de ces pièces au moment du paiement du solde peut s’effectuer soit par l’envoi des documents au guichet unique lors
de la demande de paiement du solde, soit par présentation des pièces lors de la visite de fin de travaux.
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2 MODALITES DE CALCUL DES CAPACITES ELIGIBLES.

Les modalités de calcul des capacités conduisent à déterminer les investissements éligibles à partir des
investissements retenus dans le projet réellement mis en œuvre par l’éleveur tout en limitant les aides
conformément aux règles fixées par la notification à la Commission européenne et inscrites dans l’arrêté du
26 février 2002 (effectifs éligibles, capacités éligibles au-delà des capacités minimales, coûts plafonds,
maîtrise des pollutions liées aux effluents d’élevage de la situation existante).

Cela se traduit par :
- l’introduction d’un coefficient d’éligibilité à appliquer uniquement sur les ouvrages de stockage (et non

pas sur les autres travaux) calculé à partir des capacités agronomiques et réglementaires du projet réel
et de la ventilation du cheptel selon trois niveaux d’éligibilité (effectif éligible avec abattement 45 jours,
effectif éligible avec abattement 4 mois et effectif non éligible) ;

- l’introduction de coûts plafonds pour la couverture des fumières et les dispositifs de traitement des
effluents peu chargés ;

- et la modification de la prise en charge des fumiers mous et des fumiers compacts et très compacts.

Il convient dans tous les cas de calculer trois types de capacités : les capacités réglementaires, les
capacités agronomiques et les capacités éligibles.

Ces modalités s’appliquent à compter de la diffusion de cette circulaire. Cependant, pour tenir compte des
dossiers en cours d’élaboration (stade avancé du DEXEL et/ou de l’étude préalable et/ou de l’instruction),
vous pourrez établir, au plus tard 1 mois après la publication de cette circulaire, la liste des dossiers en
cours qui seront traités avec les anciennes dispositions. Pour tout dossier ne figurant pas sur cette liste ou à
compter de la date de diffusion de cette circulaire + 2 mois (selon un choix arrêté localement), les nouvelles
modalités s’appliquent. Vous indiquerez votre choix au CNASEA (et une copie de la liste, le cas échéant)
pour information.

2.1 Principe.

Pour calculer les capacités de stockage éligibles au PMPOA2, on ventile le cheptel du projet en trois niveaux
d’éligibilité : effectif éligible avec abattement 45 jours, effectif éligible avec abattement 4 mois et effectif non
éligible.
On détermine les capacités agronomique et réglementaire pour le projet réel ce qui doit contribuer à
simplifier et fiabiliser la détermination du montant de la subvention.
A partir de la ventilation du cheptel, on détermine la capacité non éligible à partir des calculs de capacités
agronomique et réglementaire du projet réel au prorata des effectifs ventilés.
La capacité éligible est obtenue en soustrayant de la capacité nécessaire (maximum entre la capacité
réglementaire et la capacité agronomique) du projet la capacité non éligible. Enfin, on calcule un coefficient
d’éligibilité (c’est à dire la part du coût total de l’ouvrage qui sera retenu pour déterminer la subvention) en
rapportant capacité éligible sur capacité utile de l’ouvrage réalisé.

2.2 Calcul et ventilation des effectifs.

2.2.1 Définition.

Les effectifs éligibles correspondent aux effectifs présents au moment du diagnostic ou à la capacité de
logement des animaux dans les bâtiments si celle-ci est inférieure aux effectifs présents. Ils sont à plafonner
aux effectifs déclarés au 31 décembre 2000 et/ou à ceux mentionnés dans le récépissé de déclaration ou
l’arrêté d’autorisation au titre des installations classées joint au  dossier de demande de subvention.
Les effectifs présents au 31 décembre 2000 inscrits dans la déclaration d’intention d’engagement sont
remplacés, lorsque les variations d’effectifs ont été importantes au cours de l’année 2000, par la moyenne
des effectifs présents pendant leurs périodes de présence au cours de l’année 2000.
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Cas particulier des JA : Dans le cas particulier des JA présentant une EPI avec modification d’effectif,
celle-ci sera prise en compte dans la limite des capacités de logement existantes (calculée sur la base des
références de surface nécessaires aux animaux définies dans la circulaire n°DEPSE/SDEA/C2001-7047 du
20 décembre 2001 relative aux capacité de stockage des effluents d’élevage).

Exemples : Effectif de l’élevage au 31/12/2000 = 46 VL
EPI = 60 VL
Capacité du logement existant = 60 VL

Effectif éligible = 60 VL

Effectif de l’élevage au 31/12/2000 = 46 VL
EPI = 80 VL
Capacité du logement existant = 60 VL

Effectif éligible = 60 VL

Effectif de l’élevage au 31/12/2000 = 46 VL
EPI = 50 VL
Capacité du logement existant = 60 VL

Effectif éligible = 50 VL

Le calcul des capacités de stockage non éligibles aux aides selon le statut réglementaire de l’élevage
au 31 décembre 2000 est présenté dans le tableau ci dessous.

Statut réglementaire de l’élevage
 au 31/12/2000

Modalités de calcul des capacités de stockage
réglementaires non éligibles aux aides

Elevage soumis au règlement sanitaire
départemental 45 jours x Effectifs éligibles aux aides

Elevage soumis aux installations
classées hors vaches laitières et/ou

allaitantes
4 mois x Effectifs éligibles aux aides

Elevage soumis aux installations
classées pour les vaches laitières et/ou

allaitantes

45 jours x Effectifs éligibles jusqu'à 39 vaches (1)
ET

4 mois x Effectifs éligibles au-delà de 39 vaches (1)
(1) Si justification de la déclaration d’antériorité avant le 28 février 1993, le seuil de 39 vaches est remplacé
par l’effectif déclaré ou autorisé.

Pour les élevages bovins soumis à la réglementation sur les installations classées pour la détention
de vaches laitières et/ou allaitantes, les capacités de stockage non éligibles aux aides sont fixées à 45
jours jusqu’à 39 vaches, ce qui correspond au seuil supérieur du règlement sanitaire départemental, et à
quatre mois pour les suivantes dans la limite des effectifs éligibles. Les calculs de capacités de stockage
sont à réaliser en tenant compte des vaches et de leur suite : par exemple, le seuil de 39 vaches signifie que
les capacités de stockage sont calculées pour les effluents de 39 vaches et de leur suite.
Il n'est pas nécessaire de s'assurer de la date de construction des bâtiments pour calculer les capacités de
stockage réglementaires non éligibles aux aides.
Toutefois, les éleveurs qui font la preuve d’une déclaration d’antériorité de leur élevage avant le 28 février
1993 bénéficient d’une situation plus favorable puisque les capacités de stockage non éligibles sont fixées à
quarante cinq jours pour les effectifs déclarés avant le 28 février 1993.
Ces éléments ne s’appliquent pas aux autres espèces.

2.2.2 Ventilation des effectifs

Sur la base de ces éléments, on ventile le cheptel du projet de l’éleveur selon trois niveaux d’éligibilité :
effectif éligible avec abattement 45 jours, effectif éligible avec abattement 4 mois et effectif non éligible.

On complète le tableau joint en annexe en détaillant par espèce et type d’animaux l’effectif du projet définitif,
le nombre de place existante dans le bâtiment, l’effectif JA de fin EPI, l’effectif DEXEL, l’effectif 31/12/2000,
l’effectif selon le statut IC en 1993 pour permettre la ventilation automatique dans les trois niveaux
d’éligibilité. La somme des effectifs ventilés doit correspondre aux effectifs du projet.

Pour les catégories animales dont les effectifs 1993 ne sont pas connus (cas des génisses par exemple), la
détermination des effectifs est calquée sur la catégorie classée dont ils dépendent (calcul au prorata).

Exemple : Effectifs 1993 non connus pour les génisses
VL G0

Projet 50 15
Effectif 2000 45 13,5 (15/50 x 45)
Effectif 1993 40 12 (15/50 x 40)
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Cas particulier pour retracer l’antériorité de l’élevage lors d’un regroupement d’exploitation antérieur
ou postérieur au 31/12/2000 : il convient de décrire l’antériorité de chaque élevage regroupé et de cumuler
les effectifs au final pour déterminer les trois niveaux d’éligibilité de l’exploitation regroupée.

Exemples :
Caractéristiques

exploitation 1
Caractéristiques

exploitation 2
Caractéristiques

exploitation regroupée
effectifs
projet

effectifs
DIE

effectifs avec
abattement 45 jours

30 VL
soumise au RSD

35 VL
soumise au RSD

regroupement
65 VL (effectif DIE)

65 VL 65 VL 65 VL (30 + 35)

30 VL
soumise au RSD

45 VL
soumise aux ICPE
avec antériorité
pour les 45 VL

regroupement
75 VL (effectif DIE)

75 VL 75 VL 75 VL (30 + 45)

30 VL
soumise au RSD

45 VL
soumise aux ICPE
sans antériorité

regroupement
75 VL (effectif DIE)

75 VL 75 VL 69 VL (30 + 39)

45 VL
soumise aux ICPE
avec antériorité
pour les 45 VL

45 VL
soumise aux ICPE
avec antériorité
pour les 45 VL

regroupement
90 VL (effectif DIE)

90 VL 90 VL 90 VL (45 + 45)

45 VL
soumise aux ICPE
sans antériorité

45 VL
soumise aux ICPE
avec antériorité
pour les 45 VL

regroupement
90 VL (effectif DIE)

90 VL 90 VL 84 VL (39 + 45)

45 VL
soumise aux ICPE
sans antériorité

45 VL
soumise aux ICPE
sans antériorité

regroupement
90 VL (effectif DIE)

90 VL 90 VL 78 VL (39 + 39)

NOUVEAUTE
La démarche de calcul est détaillée dans l’annexe n°1.

L’ensemble des éléments de calcul est repris dans le tableau n°1 joint annexe n°2 et doivent se calculer sur
les effectifs du projet de l’éleveur. Un exemple de tableau complété est également présenté en annexe
n°7.

2.3 Deux capacités à calculer sur le projet réel.

2.3.1 Calcul des capacités réglementaires.

La circulaire DPPR-DEPSE/SDEA/C2001-7047 du 20 décembre 2001 relative aux capacités de stockage
des effluents d'élevage fixe les modalités de calcul de ces capacités en fonction des différentes catégories
d'animaux et de leur mode de logement. Toutes les situations n'ont pas été traitées de manière exhaustive.
Cependant toutes les situations rencontrées se rattachent à une référence qui est décrite dans cette
circulaire.

Certaines conduites d’élevage peuvent conduire à une production d’effluents d’une autre nature nécessitant
des surfaces de stockage plus importantes que celles référencée dans la circulaire. C’est le cas des fumiers
très mous. Des effluents de ce type génèrent des difficultés d’épandage importantes qu’il convient de ne pas
négliger, au regard de la prévention des pollutions et des nuisances. Il est donc souhaitable de privilégier les
pratiques n'incitant pas à la production de ces effluents (cf. infra conditions de prise en charge dans le
PMPOA2).

Par ailleurs, nous vous rappelons que dans le cas où une exploitation aurait deux élevages distincts relevant
de régimes sanitaires différents (RSD ou ICPE), chaque élevage se voit appliquer le régime dont il dépend. Il
n’y a pas uniformité de régime pour l’exploitation.

Exemple : Si une exploitation dispose d'un élevage porcs soumis à autorisation et un élevage bovin soumis au RSD,
les capacités de stockage des effluents porcs doivent respecter la durée de l'arrêté d'autorisation et celles
des effluents bovins celle du RSD. Le plan d'épandage présenté pour l'autorisation liée aux porcs doit gérer
l'ensemble des effluents porcs et bovins.
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La circulaire DPPR-DEPSE/SDEA/C2001-7047 du 20 décembre 2001 relative aux capacités de stockage
des effluents d'élevage fixe les modalités de calcul de ces capacités en fonction des différentes catégories
d'animaux et de leur mode de logement.
L’ensemble de ces éléments est repris dans le tableau n°13 du DEXEL simplifié (cf. modèle en annexe n°3)
et doit se calculer sur les effectifs du projet de l’éleveur.

Remarque : La pluviométrie hivernale à utiliser est la moyenne sur dix ans de la station météorologique représentative
de la zone. Lorsque la référence utilisée est supérieure à 90 mm par mois le demandeur devra indiquer
l'origine (station météorologique représentative) des données pluviométriques utilisées.

2.3.2 Calcul des capacités agronomiques.

La capacité agronomique est la capacité de stockage qui permet une bonne valorisation agronomique des
déjections. Cette capacité est le résultat de la confrontation entre le calendrier de production des déjections
et effluents et le calendrier d’épandage, déterminé à la fois en lien non seulement avec les périodes
d'interdiction d’épandages mais aussi avec les périodes appropriées aux besoins des cultures. Le calcul
consiste à établir les flux de produit (entrée – sortie) et à effectuer une gestion de stocks.

On distingue deux cas :

- La gestion des produits solides (des fumiers mous aux fumiers très compacts, …).

La gestion des fumiers sur une exploitation est raisonnée en surface (m²) pour le stockage et en poids
(tonne) pour l’épandage. Compte tenu de la complexité qu'il y a à comparer un calendrier de production
établi en m² et un calendrier d’épandage en tonne, et vu la maturation des fumiers dans le temps, on
raisonnera en tonnes pour le calcul de la capacité agronomique afin de déterminer l’équivalent en surface.
Cette démarche consiste à élaborer un calendrier de production et d’épandage en tonne puis à déterminer
une capacité de stockage en tonne. Cette capacité est retranscrite en « équivalent durée de stockage » pour
un mois de production avec une occupation à 100%. Cette durée de stockage, comparée aux capacités de
stockage exprimées en m² pour une occupation à 100 %, permet la détermination de la capacité
agronomique de la fumière en m². Cette capacité sera comparée dans un deuxième temps à la capacité
correspondant à la durée réglementaire de stockage qui doit être déterminée en tenant compte du temps de
présence des animaux.

La durée de stockage déterminée dans la phase intermédiaire de calcul correspond à un équivalent mois de
production à temps plein (présence de tous les animaux 24h/24). Cette durée qui ne prend pas en
considération le temps de présence réel des animaux, n’est qu’un artifice de calcul pour la détermination de
la capacité agronomique.

Un calcul de l'azote mis en jeu est effectué parallèlement à la gestion en poids, de façon à évaluer la
concentration azotée des fumiers épandus et à valider les hypothèses d’épandage.

- La gestion des produits liquides (lisier, purin, lixiviats, effluents de salle de traite, eaux pluviales
souillées…).

La gestion des lisiers et des autres effluents liquides s'effectue en volume sur les exploitations, qu’il s’agisse
calcul de la production, du stockage ou de l’épandage. Pour cette raison, le calcul des capacités
agronomiques est effectué en m³. La capacité ainsi déterminée sera comparée dans un deuxième temps à
la capacité correspondant à la durée réglementaire de stockage qui doit être déterminée en tenant compte
du temps de présence des animaux.
Un calcul de la quantité l’azote mis en jeu est effectué parallèlement à la gestion en volume, de façon à
connaître la concentration azotée des produits épandus et à valider les hypothèses d’épandage.

La démarche de calcul est détaillée dans l’annexe n°4.

Vous veillerez à ce que le projet déposé par l’éleveur établisse clairement que les capacités de
stockage seront au moins suffisantes pour respecter les durées de stockage exigées par la
réglementation applicable à l’élevage.
L’ensemble des éléments de calcul est repris dans deux tableaux joints annexe n°5 et doit se calculer sur les
effectifs du projet de l’éleveur.
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2.4 Calcul de la capacité éligible et du coefficient d’éligibilité.

2.4.1 Modalités de calcul.

A partir de la ventilation du cheptel (cf. tableau n°1 en annexe n°2), on détermine la capacité non éligible à
partir des calculs de capacités agronomique et réglementaire du projet réel au prorata des effectifs ventilés.

Par unité de fonctionnement (2), on détermine :
- la capacité non éligible pour les effectifs éligibles avec abattement 45 jours et les effectifs éligibles avec

abattement 4 mois : cette capacité est la capacité réglementaire et on estime qu’il y a proportionnalité
entre la capacité 45 jours et celle de 4 mois. On répartit donc la capacité réglementaire au prorata de
ces effectifs.

- la capacité non éligible pour les effectifs non éligibles : cette capacité est le maximum entre la capacité
agronomique et la capacité réglementaire. On répartit donc la capacité agronomique au prorata de ces
effectifs.

Par ouvrage, on détermine la capacité éligible en soustrayant de la capacité agronomique du projet la
capacité non éligible.

Puis, on calcule un coefficient d’éligibilité (c’est à dire la part du coût total de l’ouvrage qui sera retenu pour
déterminer la subvention) en rapportant capacité éligible sur capacité utile du projet (3). Ce coefficient est à
appliquer UNIQUEMENT sur les investissements qui concernent les ouvrages de stockage. Il ne s’applique
pas sur les investissements qui concernent les autres travaux.

NOUVEAUTE
La démarche de calcul est détaillée dans l’annexe n°6.

L’ensemble des éléments de calcul est repris dans le tableau n°2 joint annexe n°2 et doivent se calculer sur
les effectifs du projet de l’éleveur. Un exemple de tableau complété est également présenté en annexe
n°7.

2.4.2 Dispositions particulières pour les fosses de stockage d’effluents liquides.

- Prescriptions pour la réalisation des fosses.

La réalisation des fosses doit être conforme aux prescriptions du cahier des charges de l'annexe 2 de
l’arrêté du 26 février 2002. La qualité des ouvrages réalisés doit être attestée par une garantie décennale
couvrant spécifiquement la réalisation de fosse ou réservoir de stockage délivrée par l’entreprise qui réalise
les travaux. Par conséquent, les éleveurs bénéficiaires du PMPOA2 doivent obtenir de la part des
entreprises réalisant les travaux une attestation d’assurance visant une garantie décennale spécifique aux
fosses.

- Contrôle de conformité des fosses.

De plus, pour toute fosse dont le volume total est supérieur à 250 m³, un contrôle de conformité doit être
réalisé par un contrôleur technique agréé ou par un organisme accrédité par le COFRAC. Ce contrôle peut
être pris en charge au titre du PMPOA2 avec un taux maximum de subvention de l’Etat de 20% dans la
limite du coût plafond fixé à 915 €. Au moment de la demande de paiement de la fosse ou au plus tard au
versement du solde, le demandeur devra fournir un certificat de conformité.

- Cas des fosses déficientes.

Lorsqu’une fosse existante n’est plus réutilisable parce qu’elle présente des fissures entraînant des
écoulements, elle pourra être remplacée par une fosse neuve qui sera subventionnée sur la base de 50% du
coût de reconstruction de la fosse. L’ancienne fosse doit être désaffectée et comblée, à la charge de
l’éleveur, par empierrement sur toute sa hauteur afin d’éviter qu’elle ne soit réutilisée.

(2) Unité de fonctionnement : unité qui correspond à des situations de risque et à un devenir identique des déjections selon la nature
des effluents (source : DEXEL).
(3) capacité utile du projet : capacité utile effectivement mise en œuvre par l’éleveur.
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En aucun cas les caniveaux d’évacuation sous caillebotis, qui récupèrent les jus et ne constituent qu’un lieu
de passage, ne peuvent être comptabilisés dans le volume de stockage nécessaire.
L’abandon d’une fosse pour une autre raison n’est pas pris en compte.
Seules les fosses existantes réalisées dans des matériaux imperméables à l’origine peuvent bénéficier d’une
aide pour leur remplacement en cas de déficience.

2.5 Cas particuliers.

Les investissements éligibles sont calculés sur la base des effectifs éligibles (et non des effectifs du projet).

2.5.1 Fumiers très mous (FTM).

Les fumiers très mous (FTM) génèrent des difficultés d’épandage importantes au regard de la prévention
des pollutions et des nuisances. Afin de ne pas les favoriser, un financement aux m² de fumières construites
est accordé UNIQUEMENT SI l’agriculteur met en place un système permettant d’améliorer la qualité des
déjections (moins de capacité de stockage et amélioration de ce stockage). Il n’y a plus de coefficient
d’abattement de 25% à appliquer si les fumiers sont moins pailleux que la référence ® .
Sont donc éligibles :
1) le système de pré-traitement par égouttage pris en charge avec un taux maximum de subvention de

l’Etat de 30% dans la limite du coût plafond fixé à 12 200 € (sans application du coefficient d’éligibilité
qui ne s’applique que sur les ouvrages de stockage). En terme de contrôle, le système d’égouttage mis
en œuvre doit permettre l’obtention d’un fumier mou compact (FMC).

2) les m² de fumières permettant le stockage d’un fumier mou compact (FMC) avec application du taux
maximum de subvention de l’Etat de 30% dans la limite du coût plafond défini pour les fumières.

Pour des fumiers mous de référence ®, sont éligibles UNIQUEMENT les m² de fumières avec application du
taux maximum de subvention de l’Etat de 30% dans la limite du coût plafond défini pour les fumières.
Aucune aide n’est accordée pour la mise en place d’un système de pré-traitement par égouttage.

2.5.2 Fumiers compacts (FC) et très compacts (FTC) hors zone de montagne.

Hors zone de montagne pour les fumiers compacts et très compacts (FC et FTC), un financement est
accordé dans la limite de deux mois de stockage calculé pour les effectifs éligibles avec application du taux
maximum de subvention de l’Etat de 30% dans la limite du coût plafond défini pour les fumières.

2.5.3 Traitement des effluents peu chargés.

Le coût pris en compte est celui correspondant aux stockages de ces eaux dans les mêmes conditions que
les autres effluents liquides. Afin d’éviter tout calcul fictif c’est à dire calcul sur la base d’un projet fictif réalisé
sans système de traitement pour effectuer des comparaisons, est éligible :
1) les volumes d’effluents traités sur 4 mois (données issues du tableau 13 du projet) de ces systèmes de

traitement avec application du taux maximum de subvention de l’Etat de 30% dans la limite du coût
plafond régional fixé pour le stockage des effluents liquides pour une fosse en béton de même volume
(auquel il convient d’ajouter le coût du terrassement) ;

2) si nécessaire, un système d’épandage avec un taux maximum de subvention de l’Etat de 30% dans la
limite du coût plafond fixé à 6 900 €  ;

3) si nécessaire, un système fixe de pompage avec un taux maximum de subvention de l’Etat de 20% dans
la limite du coût plafond fixé à 3 000 €.

Pour les dispositifs validés de traitement des eaux blanches, le système de recyclage des eaux permettant
de réduire les volumes à stocker est pris en charge avec application du taux maximum de subvention de
l’Etat de 30% dans la limite du coût plafond fixé à 1 500 €.

Rappel : Les dispositifs de traitement des effluents peu chargés sont réalisables en auto-construction.
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2.5.4 Couverture des fumières.

La règle appliquée aux exploitations n’ayant pas de stockage d’effluents liquides de financer la couverture
de fumière à hauteur du supplément de dépense éligible correspondant au volume supplémentaire de fosse
qu’il aurait été nécessaire de construire en l’absence de cette couverture est APPLIQUEE SANS FAIRE DE
PROJET FICTIF.

La couverture des fumières est prise en charge avec application du taux maximum de subvention de l’Etat
de 30% dans la limite :
- d’un coût plafond de 38 €/ m² éligible (c’est à dire m² pour les effectifs éligibles dont les déjections sont

stockées sur l’ouvrage considéré) dans les cas où il n’y a pas de fosse de stockage d’effluent liquide à
créer sur l’exploitation,

- d’un coût plafond de 25 €/ m² éligible (c’est à dire m² pour les effectifs éligibles dont les déjections sont
stockées sur l’ouvrage considéré) dans les cas où il y a une fosse de stockage d’effluent liquide à créer
sur l’exploitation. Dans ce dernier cas, la comparaison des coûts fumière couverte / fumière non-
couverte n’est pas à réaliser.

3 MODALITES DE TRAITEMENT DU CAS PARTICULIER DES BATIMENTS NEUFS.

Lors d’une transmission d’exploitation ou d’une restructuration d’élevage, il peut être plus intéressant pour
des aspects économiques et fonctionnels de reconstruire un bâtiment neuf que d’améliorer l’ancien. De la
même façon, il peut être nécessaire d’éloigner l’élevage de la proximité de tiers ou d’un cours d’eau.

Le PMPOA2 n’aide pas à la construction de bâtiments neufs mais accompagne l’opération sur des postes de
travaux touchant à la maîtrise des déjections et effluents d’élevage et à leur stockage ou traitement sur des
bases similaires à celles applicables dans le cas d’une mise en conformité d’installations existantes.

NOUVEAUTE
Pour les bâtiments neufs, les investissements pouvant être subventionnés, les conditions requises sur
l’existant et/ou le projet, les taux de subvention, les modalités de calcul correspondantes sont indiquées
dans le tableau suivant. Les investissements ne figurant pas dans ce tableau ne sont pas éligibles aux
subventions PMPOA2.

Pour les ouvrages de stockage :
- Le calcul des capacités éligibles en présence d’un bâtiment neuf se fait de la même façon que dans le

cas général c’est à dire sur le projet réellement mis en œuvre par l’éleveur.
- Toutefois, les animaux qui dans la situation initiale ne nécessitaient pas de travaux au titre du stockage

ne sont pas éligibles pour des aides au stockage en cas de transfert dans un bâtiment neuf, notamment
les animaux non logés (animaux présents excédant la capacité de logement, animaux en plein air
hivernal) ou les animaux logés sur litière accumulée intégrale permettant pour la totalité des déjections
un stockage sur parcelle d’épandage après 2 mois dans l’installation.

- Dans le cas particulier où l’on passe d’une situation initiale avec un besoin de stockage à un projet neuf
avec une litière accumulée intégrale permettant pour la totalité des déjections un stockage au champ
après 2 mois dans l’installation, le projet bénéficie d’une dépense éligible de 250 € par UGB éligible. Le
traitement ou le stockage des effluents de salle de traite reste éligible.

Pour les investissements relatifs aux couvertures des aires d’exercice, à l’étanchéité des aires
bétonnées, à la séparation des eaux pluviales :
- Les subventions seront établies en se basant sur la situation initiale et feront l’objet d’un transfert sur le

bâtiment neuf sous conditions (cf. tableau).
- Les unités de fonctionnement et surfaces faisant l’objet d’une demande d’aide seront obligatoirement

désaffectées (elles ne pourront plus être utilisées pour le logement des animaux d’élevage).

Les autres investissements (équipements, matériels d’épandage,…) restent éligibles dans les conditions
définies dans le cadre général (cf. fiche n°14 et tableau).

Clauses de désaffectation pour une prise en charge PMPOA2 au titre d’un bâtiment neuf :
- Au moins une unité de fonctionnement doit être obligatoirement désaffectée c’est à dire ne plus être

utilisée pour le logement des animaux d’élevage.
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- Les unités de fonctionnement restantes (c’est à dire celles n’étant pas obligatoirement désaffectées)
peuvent être éventuellement réutilisées pour le logement d’autres animaux à condition qu’elles ne soient
pas une source de pollution et que les aménagements à réaliser ou les stockages à créer soient
totalement à la charge de l’éleveur.

Objet Désignation des
travaux

Investissements éligibles Taux
Etat

Conditions d’application

Application de la méthode
générale : calcul des capacités
sur le projet réellement mis en
œuvre par l’éleveur et calcul
d’un coefficient d’éligibilité à
appliquer sur les ouvrages de
stockage (cf. point 2.)

30% - Au diagnostic : constat d’un déficit de stockage pour
les animaux transférés dans un bâtiment neuf.

- Exclusion des modes de logement sur aire paillée
intégrale (cf. ci-dessous)

- Projet avec modes de logement nécessitant des
ouvrages de stockage des déjections.

- Désaffectation d’au moins une unité de
fonctionnement

Capacité de
stockage (aire
pour fumier ou
fosse)

250 € par UGB éligible 30% - Projet avec mode de logement en aire paillée
intégrale (1).

- Aucune aide au titre de la maîtrise des déjections (3
dernières lignes dans la dernière partie du tableau).

- Le stockage et le traitement des effluents de salle
de traite restent éligibles.

- Désaffectation d’au moins une unité de
fonctionnement.

Réseaux et
matériels fixes de
transfert vers
fosses

23 € / m linéaire
y compris les pompes et les
regards fixes (sans application
de coût plafond)

20% - Au diagnostic : constat d’un déficit de stockage pour
les animaux transférés dans un bâtiment neuf.

- Exclusion des modes de logement sur aire paillée
intégrale (cf. ci-dessus).

- Désaffectation d’au moins une unité de
fonctionnement.

Stockage ou
traitement
des
déjections et
effluents
d’élevage

Traitement des
effluents peu
chargés

Application de la méthode
générale (cf. point 2.5.3)

30% - Au diagnostic : constat d’un déficit de stockage pour
les animaux transférés dans un bâtiment neuf.

- Désaffectation d’au moins une unité de
fonctionnement.

Epandage Matériels
assurant une
meilleure
répartition des
effluents lors de
l’épandage

table d’épandage : 3 800 €
enfouisseur à dents : 4 600 €
enfouisseur à disque : 12 200 €
rampe à buses : 6 900 €
rampe à pendillards : 12 200 €

30% - Eligible au regard des règles générales (cf. fiche 14)
- Désaffectation d’au moins une unité de

fonctionnement.
- Matériels neufs acquis par l’éleveur (matériels

d’occasion non éligibles).

Autres
équipements

Dispositifs de
séparation
solides-liquides

murs séparateurs : 76 €/m²
tamis mécanique : 12 200 €
centrifugeuse : 36 600 €

30% - Eligible au regard des règles générales (cf. fiche 14)
- Désaffectation d’au moins une unité de

fonctionnement.
Installation de
séchage fientes
de volailles

2,5 € par poule pondeuse 30% - Eligible au regard des règles générales (cf. fiche 14)
- Désaffectation d’au moins une unité de

fonctionnement.
Alimentation
biphase ou multi-
phase des porcs

23 € par place de porc à
l’engrais

30% - Eligible au regard des règles générales (cf. fiche 14)
- Désaffectation d’au moins une unité de

fonctionnement.
Retourneurs
d’andains pour
compostage de
fumier

bovins : 22 € par UGB éligible
porcins : 9,15 € par place de
porc de + de 30 kg sur litière
volailles de chair : 0,46 € /m²

30% - Eligible au regard des règles générales (cf. fiche 14)
- Désaffectation d’au moins une unité de

fonctionnement.

Homogénéisation
du lisier

brassage : 3 800 €
broyage et pompage : 6 100 €

20% - Eligible au regard des règles générales (cf. fiche 14)
- Désaffectation d’au moins une unité de

fonctionnement.
Système
d’alimentation et
d’abreuvement
économe en eau

17 €  par place de porcs à
l’engrais
8 € par place de porc en post
sevrage

20% - Seulement en production porcine
- Eligible au regard des règles générales (cf. fiche 14)
- Désaffectation d’au moins une unité de

fonctionnement.
Compteurs d’eau
divisionnaires

125 € à raison d’un compteur
par bâtiment

20% - Eligible au regard des règles générales (cf. fiche 14)
- Désaffectation d’au moins une unité de

fonctionnement.
Haies vives et
massifs arbustifs

0,15 € par m² de parcours en
aviculture

20% - Eligible au regard des règles générales (cf. fiche 14)
- Désaffectation d’au moins une unité de

fonctionnement.
…/…
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Objet Désignation des
travaux

Investissements éligibles Taux
Etat

Conditions d’application

Couverture d’aire
d’exercice

38 €/m² d’aire découverte,
dans une limite de 4 m² par
UGB éligible ayant accès à
cette aire découverte

30% - Au diagnostic : présence d’une aire d’exercice
découverte et capacité de stockage associée
insuffisante.

- Projet neuf avec aire d’exercice couverte et
désaffectation obligatoire de l’aire d’exercice
découverte.

- Calcul basé sur la couverture de l’aire d’exercice
existante.

Séparation des
eaux pluviales

Coût plafond de 17 € / m
linéaire pour les matériels
d’écoulement, gouttières et
descentes y compris les
regards répartiteurs (sans
application de coût plafond)
ET de 3 050 € par ensemble de
bâtiments ayant un réseau
enterré commun

30% - Au diagnostic : constat d’eaux pluviales se mêlant
aux déjections.

- Désaffectation obligatoire de l’unité de
fonctionnement concernée.

- Calcul basé sur les m linéaire à mettre en œuvre
sur l’(les) unité(s) de fonctionnement existante(s).

- Non cumulable à la rubrique précédente pour la
partie relative aux aires d’exercice découvertes

Maîtrise des
déjections et
effluents au
niveau des
bâtiments
d’élevages

Etanchéité des
aires bétonnées
(hors aire de
stockage des
fumiers (2))

Coût plafond de 18 € / m², dans
une limite de 8 m² par UGB
éligible ayant accès aux
surfaces concernées, et dans
une limite de 14 m² par UGB
éligible en cas d’accès à un silo
en libre-service

30% - Au diagnostic, constat d’un béton non étanche avec
risque d’infiltration.

- Désaffectation obligatoire des surfaces faisant
l’objet d’une demande d’aide.

- Calcul basé sur les aires bétonnées existantes.

(1) Litière accumulée intégrale permettant pour la totalité des déjections un stockage sur parcelle d’épandage après 2 mois dans l’installation.
(2) les aires de stockage de fumier existantes (et zones de transfert) réutilisées dans le cadre d’un projet de bâtiment neuf peuvent bénéficier
d’une aide pour refaire l’étanchéité du radier, comme dans le cadre d’une mise aux normes de bâtiment existant.

4 ELEMENTS A FOURNIR DANS LE DOSSIER DE DEMANDE D’AIDE DE TRAVAUX.

Dans le dossier de demande d’aide, les documents suivants doivent OBLIGATOIREMENT être fournis :

- pour justifier du respect des références techniques (justification des capacités réglementaires), le
tableau n°13 du DEXEL simplifié (cf. modèle en annexe n°3) ;

- pour justifier des capacités agronomiques, le tableau des capacités agronomiques fumière et/ou fosse
(cf. modèle en annexe n°5) ;

- pour justifier des capacités de stockage éligibles, le tableau n°1 détaillant et ventilant les effectifs
éligibles (cf. modèle joint en annexe n°2) et le tableau n°2 détaillant les modalités de calcul des
capacités de stockage éligibles et déterminant le coefficient d’éligibilité (cf. modèle joint en annexe n°2).

5 LISTES DE ANNEXES.

- Annexe n°1 : Notice relative à la ventilation des effectifs éligibles.
- Annexe n°2 : Tableaux de calcul.

- Tableau n°1 : Calcul et ventilation des effectifs éligibles.
- Tableau n°2 : Calcul des capacités éligibles

- Annexe n°3 : Modèle du tableau n°13 du DEXEL simplifié.
- Annexe n°4 : Notice explicative du tableau de calcul des capacités agronomiques.
- Annexe n°5 : Tableaux de calcul des capacités agronomiques.
- Annexe n°6 : Notice relative au calcul des capacités éligibles.
- Annexe n°7 : Exemple traité (données de l’exemple, capacités réglementaires et agronomiques,

tableaux 1 et 2).



Page 1 sur 3

ANNEXE 1 : NOTICE RELATIVE A LA VENTILATION DES EFFECTIFS ELIGIBLES

I- Règle générale

L’objectif du tableau est de retracer l’antériorité de l’élevage et de ventiler les effectifs (et UGB) du
projet en trois catégories selon le niveau d’éligibilité : effectif éligible avec abattement 45 Jours, effectif
éligible avec abattement 4 mois et effectif non éligible.
La ventilation des effectifs (qui influe sur les capacités éligibles) doit être effectué par bâtiment, le
bâtiment correspondant à une ou plusieurs unités de fonctionnement fréquentées par les mêmes
animaux.

Exemple : un éleveur possède 50 vaches allaitantes ; 40 sont logées dans un bâtiment aire
paillée avec aire d’exercice raclée (2 unités de fonctionnement) et 10 VA en plein air.

Le tableau 1 reprend séparément les deux bâtiments :

Stabulation paillée B1 40 VA
Plein air B2 10 VA

Par bâtiment, il convient ensuite de détailler les catégories animales et les effectifs aux différentes
dates. La répartition des effectifs par bâtiment n’est pas automatisée et doit être calée sur les
variations constatées du cheptel pour chaque bâtiment.

Pour faciliter l’utilisation de ce tableau, il peut être intéressant de classer les catégories animales
relevant d’une même entité animale (exemple : génisses laitières à grouper avec les vaches laitières
et génisses allaitantes avec les vaches allaitantes).

II - Utilisation du tableau 1

Les cellules blanches sont des cellules de saisie, les cellules grises sont des cellules de calcul.

Colonne B
Bâtiment

Indiquer le bâtiment dans lequel sont logés les animaux considérés.
Le bâtiment correspond à une ou plusieurs UF fréquentées par les
mêmes animaux.

Colonne C
Espèces

Indiquer l’espèce animale et le type de production (exemple : bovins
lait, bovins allaitants).

Colonne D
Catégorie animale

Indiquer la catégorie animale selon la codification Dexel (VL, VA,
G0,…).

Colonnes E à H - Projet définitif
Colonne E Indiquer les effectifs animaux prévus au projet.
Colonne F Indiquer le nombre de places du bâtiment prévu au projet.

Le maximum des deux valeurs (effectifs, nombre de places) est
retenu pour le calcul des capacités de stockage réglementaire.

Colonne H
Effectifs fin d’EPI pour les JA

Indiquer les effectifs fin d’épi pour les JA.
Lors du regroupement d’exploitations, indiquer les effectifs fin d’épi
compte tenu du regroupement.



Page 2 sur 3

Colonnes I à N - Antériorité de l’élevage

Pour retracer l’antériorité de l’élevage, il faut renseigner les effectifs aux différentes dates. Lors de
regroupement d’exploitations antérieur et postérieur au 31/12/2000, il convient de décrire l’antériorité
de chaque élevage d’origine et de cumuler les effectifs par date.

Exemple : Une exploitation de 30 VL s’associe en 1994 avec une exploitation déclarée de 45 VL. Une déclaration
DIE est faite avec 75 VL en déc. 2000.
effectifs animaux au projet = 75 VL
effectifs DIE = 75 VL
effectifs IC 1993 = 75 VL (30 + 45)

Exemple : Une exploitation de 30 VL (effectif DIE 30 VL) s’associe en 2002 avec une exploitation déclarée de 45
VL (effectif DIE 45 VL).
effectifs animaux au projet = 75 VL
effectifs DIE = 75 VL (30 +45)
effectifs IC 1993 = 75 VL (30 + 45)

Exemple : Une exploitation de 30 VL (effectif DIE 30 VL) s’associe en 2002 avec une exploitation de 45 VL non
déclarée en 1993 (effectif DIE 45 VL).
effectifs animaux au projet = 75 VL
effectifs DIE = 75 VL (30 +45)
effectifs IC 1993 = 69 VL (30 + 39)

Pour les catégories animales dont les effectifs 1993 ne sont pas connus (cas des génisses par
exemple) la détermination des effectifs est calquée sur la catégorie classée dont ils dépendent (calcul
au prorata).

Exemple
                            VL               G0
Projet                  50                15
Eff. 2000            45                13,5 (15/50 x 45)
Eff. 1993            40                12 (15/50 x 40)

Colonne I
Nombre de places existantes

Indiquer le nombre de places correspondant à la capacité existante
du bâtiment au moment du Dexel.

Colonne J
Effectifs DEXEL

Reporter les effectifs du Dexel ou des Dexel lors d’un regroupement
d’exploitations.

Colonne K
Effectifs DIE 31/12/2000

Indiquer les effectifs déclarés en décembre 2000 ou la moyenne des
effectifs présents au cours de l’année 2000 lorsque les variations
d’effectifs ont été importantes au cours de l’année.

Colonne L
Cas A = RSD
Cas B = IC VL-VA
Cas C = autres IC

Indiquer le régime de l’élevage à la date du dépôt du dossier de
demande d’aides.

Colonne M
Pour le cas B, Effectifs 1993
(IC VL, VA et génisses
associées)

Uniquement pour le cas B, indiquer les effectifs déclarés en 1993.
En l’absence de déclaration, indiquer 39 vaches
Remarque : Cette colonne ne concerne que les installations classées
VL-VA et leur suite.

Colonne N
Effectifs éligibles

Calcul des effectifs éligibles
Non JA = minimum entre les effectifs Dexel, les effectifs DIE et la
capacité existante du bâtiment.
JA = minimum entre les effectifs fin d’épi et la capacité existante du
bâtiment.

Colonne O
Effectifs à abattement 45
jours

Calcul des effectifs à abattement 45 Jours.
RSD = effectifs éligibles.
IC VL/VA = effectifs 1993 (ou effectifs éligibles si < aux effectifs
1993).

Colonne P
Effectifs à abattement 4 mois

Calcul des effectifs à abattement 4 mois.
IC VL/VA = effectifs éligibles – effectifs 1993.
IC hors VL/VA = effectifs éligibles.
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Colonne Q
Effectifs non éligibles à
abattement total

Calcul des effectifs non éligibles.
= Effectifs projet – effectifs éligibles.

Colonne R
UGB éligibles

Calcul des UGB éligibles à l’aide des références UGB précisées
dans l’annexe I de l’arrêté du 26/02/2002
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Tableau 2 CALCUL DES CAPACITES ELIGIBLES
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Pluvio 90 mm Pluie à stocker 0,252 m³/m²   þ Prise en compte du temps de présence dans le calcul de la capacité réglementaire.

. Total 0,0 m²
Dont pluie 0,0 m²

O
uv

ra
ge

 d
e 

st
oc

ka
ge

O
rig

in
e

M
od

e 
de

 lo
ge

m
en

t

P
ér

io
di

ci
té

 d
e 

cu
ra

ge
/ra

cl
ag

e

M
od

e 
d'

al
im

en
ta

tio
n

Q
ua

nt
ité

 d
e 

pa
ill

e

T
yp

e 
de

 p
ro

du
it

C
at

ég
or

ie
 a

ni
m

al
e

D
ur

ée
 r

ég
le

m
en

ta
ire

,
te

m
ps

 p
ré

se
nc

e 
si

 <

D
ur

ée
(s

) 
de

 r
éf

ér
en

ce

D
ur

ée
(s

) 
pr

od
. l

it.
 a

cc
.

R
ép

ar
tit

io
n

st
an

da
rd

 r
éf

ér
en

ce

R
ép

ar
tit

io
n

su
r 

l'a
ire

 d
e 

vi
e

R
ép

ar
tit

io
n

tr
i o

u 
ég

ou
tta

ge

S
el

on
 p

oi
ds

, â
ge

,
al

im
en

t.,
 p

ro
du

ct
io

n

S
el

on
 la

 h
au

te
ur

de
 fu

m
ie

r

C
ap

ac
ité

 u
til

e
ré

gl
em

en
ta

ire

N
om

br
e 

d'
an

im
au

x,
m

² 
vo

la
ill

es
 d

e 
ch

ai
r,

m
² 

ea
ux

 s
ou

ill
ée

s,
m

³ 
si

lo

C
ap

ac
ité

(s
) 

ut
ile

(s
)

de
 r

éf
ér

en
ce

 e
t

co
rr

ig
ée

 p
ar

 a
ni

m
al

Tab 13. REPERES DU CALCUL DES CAPACITES DE STOCKAGE REGLEMENTAIRES
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ANNEXE 4 : NOTICE EXPLICATIVE DU TABLEAU DE CALCUL DES CAPACITES AGRONOMIQUES

La capacité agronomique est la capacité de stockage qui permet une bonne valorisation agronomique
des déjections. Cette capacité est le résultat de la confrontation entre le calendrier de production des
déjections et effluents et le calendrier d’épandage, déterminé à la fois en lien avec les périodes
d'interdiction des épandages et les périodes appropriées aux besoins des cultures. Le calcul consiste
à établir les flux de produit (entrée – sortie) et à effectuer une gestion de stocks. La démarche de
calcul, détaillée dans les paragraphes suivants, est adaptée aux différents types de produits.

 La gestion des produits solides (des fumiers mous aux fumiers très compacts, …)

La gestion des fumiers sur une exploitation est raisonnée en surface (m²) pour le stockage et en poids
(tonne) pour l’épandage. Compte tenu de la complexité qu'il y a à comparer un calendrier de
production établi en m² et un calendrier d’épandage en tonne, et vu la maturation des fumiers dans le
temps, on raisonnera en tonne pour le calcul de la capacité agronomique afin de déterminer
l’équivalent en surface. Cette démarche consiste à élaborer un calendrier de production et
d’épandage en tonne puis à déterminer une capacité de stockage en tonne. Cette capacité est
retranscrite en « équivalent durée de stockage » pour un mois de production avec une occupation à
100%. Cette durée de stockage, comparée aux capacités de stockage 2, 4 ou 6 mois exprimées en m²
pour une occupation à 100 %, permet la détermination de la capacité agronomique de la fumière en
m².

Remarque : la durée de stockage déterminée dans la phase intermédiaire de calcul correspond à un
équivalent mois de production à temps plein (présence de tous les animaux 24h/24). Cette durée qui
ne prend pas en considération le temps de présence réel des animaux, n’est qu’un artifice de calcul
pour la détermination de la capacité agronomique.

Un calcul de l'azote mis enjeu est effectué parallèlement à la gestion en poids, de façon à évaluer la
concentration azotée des fumiers épandus et à valider les hypothèses d’épandage.

 La gestion des produits liquides (lisier, purin, lixiviats, effluents de salle de traite, eaux
pluviales souillées…)

La gestion des lisiers et des autres effluents liquides s'effectue en volume sur les exploitations, qu’il
s’agisse calcul de la production, du stockage ou de l’épandage. Pour cette raison, le calcul des
capacités agronomiques est effectué en m³. La capacité ainsi déterminée sera comparée dans un
deuxième temps à la capacité correspondant à la durée réglementaire de stockage.
Un calcul de la quantité l’azote mise en jeu est effectué parallèlement à la gestion en volume, de
façon à connaître la concentration azotée des produits épandus et à valider les hypothèses
d’épandage.

1 LES PRODUITS SOLIDES – TABLEAU "FUMIERE"

La capacité de stockage des produits solides doit être calculée avant celle des produits liquides. En
effet, pour calculer cette dernière, il est nécessaire de connaître la production de tous les effluents
liquides, y compris ceux liés aux fumières. Pour cela, les dimensions de la fumière doivent avoir été
calculées en premier.

N’utiliser ce tableau que pour les fumiers raclés avec une fréquence inférieure au mois. Pour les
fumiers de litière accumulée stockés sur plate-forme, déterminer la surface nécessaire compte tenu
des curages et ajouter cette surface à la surface calculée pour les autres fumiers.
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Présentation de l’ouvrage indiquer le nom de l’ouvrage ainsi que le nombre de murs

PARTIE PRODUCTION Le tableau synthétise les flux de produit provenant des unités de
fonctionnement vers l’ouvrage de stockage.

produit indiquer l’origine du produit (bâtiment, autre ouvrage, …) et le type de produit
animaux indiquer le nombre d’animaux et la catégorie animale
kg N maît indiquer la quantité annuelle d’azote maîtrisable
production en tonne indiquer la production de fumier en tonne par animal et par an en intégrant les

variations liées à l’animal et au type de fumier. Utiliser ses propres références ou
celles données par le CORPEN.
Puis déterminer le tonnage mensuel produit par unité de fonctionnement
correspondant à une occupation à temps plein :
tonne / mois = (référence tonne par an x nbre d’animaux) / 12

Tp % indiquer le temps de présence mensuelle des animaux dans l’unité de
fonctionnement, exprimé en pourcentage soit
% Tp = 100 x (heures quotidiennes de présence / 24) x (jours de présence / 30)

tonnes de l’Uf production mensuelle de l’unité de fonctionnement exprimée en tonnes soit
tonnes de l’Uf (n) = production mensuelle x [% PM (n) / 100] où n indique le mois
concerné

production totale en tonne tonnage de fumier produit mensuellement puis cumulé annuellement
teneur indicative moyenne la teneur indicative moyenne (sur l’année) des produits en azote est obtenue en

divisant le cumul annuel des kg N produits par le cumul annuel des tonnes
produites.
Cette information donne une indication quant à l’intérêt agronomique du produit
stocké

capacité de stockage temps
plein « ajustée » m² 

indiquer la capacité de stockage pour des durées de 4 et 6 mois compte tenu d’une
occupation du bâtiment à temps plein. Utiliser les références de stockage (toutes
les références sont issues de la circulaire stockage de décembre 2001), ajuster
cette référence au type de fumier et de fumière puis déterminer la capacité compte
tenu du nombre d’animaux sur l’unité de fonctionnement

PARTIE EPANDAGES
cultures ou îlots, surface
épandue, tonnes/ha

reprendre les informations du projet agronomique

kg N/ha indicatifs apport d’azote sur la culture compte tenu du volume retenu et de la teneur
indicative moyenne

ha épandus indiquer les surfaces réceptrices (données du projet agronomique).
tonnes épandues tonnages épandus sur la culture ou l’îlot

Attention à ne pas oublier les exportations et les épandages de produits en dehors
de l ‘exploitation, dont les périodes de transfert influeront sur les capacités de
stockage à créer.

épandage total ha, épandage
total tonne 

surfaces et tonnages épandus mensuellement puis cumulés annuellement

PARTIE CALCUL DE LA
CAPACITE AGRONOMIQUE

Pour chaque ouvrage de stockage, le total des tonnes épandues dans l’année
est égal à la production annuelle reçue par cet ouvrage. En confrontant
calendrier de production et calendrier d’épandage, nous recherchons à quel
moment de l’année l’ouvrage concerné est vide. A partir de ce "point 0" nous
allons suivre les variations de stocks pour déterminer le niveau maximal
annuel qui correspondra à la capacité de stockage à créer

détermination "point 0 tonne" calculer mois par mois le stock à l’aide de la formule suivante :
stock du mois n = stock (n-1) + production (n) - épandage (n)
Remarque : pour le mois d’août prendre (stock du mois n-1) = 0.

stock fin de mois (tonnes) le mois pour lequel le stock calculé dans la ligne précédente est minimum
correspond au mois pour lequel le stock sera nul. Nous indiquons donc la valeur 0
pour le mois ainsi repéré et calculons les stocks comme à la ligne précédente en
repartant de ce mois.

stock avant épandage (tonnes) un épandage, programmé mensuellement, peut intervenir en début ou en fin de
mois selon les conditions climatiques. Lors d’un épandage, la capacité de l’ouvrage
doit donc permettre le stockage des produits du mois précédent et des produits du
mois en cours.
Compte tenu de l’incertitude sur la date d’épandage et pour éviter un
surdimensionnement des ouvrages, par convention il faut comptabiliser la moitié de
la production du mois concerné par un épandage soit
stock avant épandage = stock (n – 1) + [production totale (n) / 2]
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capacité agronomique capacité de la fumière en tonnes
La capacité est égale au volume maximum à stocker avant épandage

capacité agronomique à créer
en m² 

conversion de la capacité exprimée en tonne en une capacité exprimée en m².
La détermination de la capacité en m² passe par le calcul d’une durée de stockage,
exprimée en équivalent mois de production à temps plein et égale à la capacité en
tonnes divisée par la production mensuelle en tonnes pour une occupation à 100%.
Application de la formule :
Equivalent mois = capacité de stockage (tonnes) / production mensuelle temps
plein (tonnes)
Cet équivalent mois de production est converti en surface grâce aux références de
stockage 4 et 6 mois (occupation 100%) "ajustées", et aux règles de calcul
suivantes valables pour les fumiers raclés :
- pour une durée de deux mois, prendre 0,6 fois la référence 4 mois ;
- pour des durées comprises entre 2 et 4 mois, calculer par interpolation entre la
valeur 2 mois (0,6 fois la référence 4 mois) et la référence 4 mois ;
- pour des durées comprises entre 4 et 6 mois, calculer par interpolation entre les
références 4 et 6 mois ;
- au-delà de 6 mois, procéder par extrapolation à partir des références 4 et 6 mois.

2 II LES PRODUITS LIQUIDES – TABLEAU "FOSSE"

Ce tableau ne peut être utilisé que pour les produits liquides dont les références de stockage sont
exprimées en m³ et pour des ouvrages à parois verticales.

Présentation de la fosse à créer indiquer le nom de l’ouvrage, si la fosse est couverte ou non, la profondeur totale
de la fosse et la hauteur de garde

Présentation de la fosse
existante 

si l’exploitation dispose d’une fosse, indiquer le nom de l’ouvrage, si la fosse est
couverte ou non, la profondeur totale de la fosse et la hauteur de garde

PARTIE ¨PRODUCTION Le tableau synthétise les flux de produits provenant des unités de
fonctionnement vers l’ouvrage de stockage

pluvio indiquer la pluviosité mensuelle
produit indiquer l’origine du produit (bâtiment, salle de traite, autre ouvrage, …) et le type

de produit
animaux indiquer le nombre d’animaux et la catégorie animale
kg N maît. indiquer la quantité annuelle d’azote maîtrisable
production mensuelle (m³) indiquer la production mensuelle de déjections ou effluents :

 - pour les lisiers :calculer la production mensuelle de l’unité de fonctionnement  soit
 production  mensuelle de l’unité = production mensuelle x nbre de places ou nbre
d’animaux
Pour déterminer la production mensuelle, utiliser la référence lisier pur indiquée
dans la circulaire références de stockage. La production de lisier étant linéaire, le
volume mensuel est égal au quart de la référence 4 mois.
 - pour les eaux vertes et eaux blanches, utiliser les références exprimées en
production mensuelle.
 - pour les jus de silo, calculer la production proportionnellement au volume stocké.
 - pour les purins, calculer la production mensuelle de l’unité de fonctionnement
 production mensuelle de l’unité = production mensuelle x nbre de places ou nbre
d’animaux
Pour déterminer les volumes mensuels, utiliser la référence purin indiquée dans la
circulaire références de stockage. La production de purin étant linéaire, le volume
mensuel est égal au quart de la référence 4 mois.

Tp % indiquer le temps de présence mensuelle des animaux dans l’unité de
fonctionnement, exprimé en pourcentage.
 % Tp = 100 x (heures quotidiennes de présence / 24) x (jours de présence / 30)
 pour les effluents, Tp % = 100 durant la période de production (généralement
12 mois/12 pour les eaux blanches et eaux vertes ; 1 ou 2 mois pour les jus de
silo).

m³ de l’Uf production mensuelle de l’unité de fonctionnement exprimée en m³ soit
m³ de l’Uf (n) = production mensuelle x [TP % (n) / 100] où n indique le mois.
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surface de fumière non
couverte 

indiquer mensuellement les surfaces de fumière pour la détermination du volume
de lixiviats. Le tableau fumière doit donc être complété avant le tableau fosse

surface des aires non couvertes indiquer mensuellement les surfaces non couvertes (aires d’exercice, aire de
transfert,…) pour la détermination du volume d’effluents

surface non couverte de la fosse
existante 

indiquer mensuellement les surfaces non couvertes de la fosse existante pour la
détermination du volume de pluie

m³ pluie/SNC  volume global de pluie tombant sur les surfaces non couvertes soit
m³ pluie/SNC = mm pluie mensuelle x m² surfaces non couvertes x FS où FS est
un coefficient appelé "fraction à stocker"

m³ pluie/fosse volume de pluie tombant sur la fosse
Les références utilisées ne prennent pas en compte l’eau de pluie tombant sur la
fosse de stockage. Pour les fosses non couvertes, la quantité de pluie ainsi
collectée doit donc être additionnée au volume total à stocker.
 Le volume de pluie sur fosse dépend de la surface et du volume de fosse
déterminés après positionnement des épandages ; et la surface et le volume
dépendent eux-mêmes de la pluie sur fosse. Le calcul doit donc être effectué par
itérations successives jusqu’à détermination du volume global de déjections et
effluents + pluie sur fosse.
 
Dans un premier temps, il faut estimer le volume utile (n’incluant pas le volume de
pluie tombant sur la fosse) fonction de la production des déjections et effluents, et
des épandages. Le volume utile permet le calcul de la surface de la fosse (fonction
de la profondeur totale diminuée de la hauteur de garde). La surface de la fosse, la
pluviosité mensuelle, et la fraction de pluie à stocker permettent le calcul des
volumes mensuels de pluie sur fosse. Les volumes de pluie s’ajoutent aux volumes
de produits calculés précédemment, ce qui nécessite une augmentation de la
capacité préalable de stockage et donc, à profondeur égale, une surface de fosse
plus importante : d’où un nouveau calcul des volumes de pluie sur fosse.

Plusieurs itérations sont ainsi rendues nécessaires pour dimensionner les fosses
non couvertes, seul le dimensionnement de fosse couverte est réalisable
immédiatement.

production totale m³ volumes de déjections, effluents et pluie sur fosse produits mensuellement puis
cumulés annuellement

teneur indicative moyenne la teneur indicative moyenne (sur l’année) des produits en azote est obtenue en
divisant le cumul annuel des kg N produits par le cumul annuel des m³ produits.
Cette information donne une indication quant à l’intérêt agronomique du produit
stocké (attention : cette moyenne annuelle cache en général des variations
saisonnières importantes liées à la proportion de lisier, concentré, et des autre
liquides qui le sont moins).

PARTIE EPANDAGES
cultures ou îlots, surface
épandue, m³/ha

reprendre les informations du projet agronomique

kg N/ha indicatifs apport d’azote sur la culture compte tenu du volume retenu et de la teneur
indicative moyenne

ha épandus indiquer les surfaces réceptrices (données du projet agronomique).
m³ épandus volumes épandus sur la culture ou l’îlot

Attention à ne pas oublier les exportations et les épandages de produits en dehors
de l ‘exploitation, dont les périodes de transfert influent sur les capacités de
stockage à créer.

épandage total ha, épandage
total m³ 

surfaces et volumes épandus mensuellement puis cumulés annuellement

PARTIE CALCUL DE LA
CAPACITE DE STOCKAGE
AGRONOMIQUE

Pour chaque ouvrage de stockage, le total des volumes épandus dans
l’année est égal à la production annuelle  reçue par cet ouvrage. En
confrontant le calendrier de production au calendrier d’épandage, nous
recherchons à quel moment de l’année l’ouvrage concerné est vide. A partir
de ce « point 0 » nous allons suivre les variations de stocks pour déterminer
le niveau maximal annuel qui correspondra à la capacité de stockage à créer.

détermination "point 0 m³ calculer mois par mois le stock  à l’aide de la formule suivante :
stock du mois n = stock (n-1) + production (n) - épandage (n)
Remarque : pour le mois d’août prendre (stock du mois n-1) = 0.



C:\Sauvegardes\nocia\ORIGINAL\annexe4_noticecapagro.docPage 5 sur 5

stock fin de mois (m³) : le mois pour lequel le stock calculé dans la ligne précédente est minimal
correspond au mois pour lequel le stock sera nul. Indiquer la valeur 0 pour le mois
ainsi repéré et calculer les stocks comme à la ligne précédente en repartant de ce
mois.

stock avant épandage (m³) un épandage, programmé mensuellement, peut intervenir en début ou en fin de
mois selon les conditions climatiques. Lors d’un épandage, la capacité de l’ouvrage
doit donc permettre le stockage des produits du mois précédent et des produits du
mois en cours. Compte tenu de l’incertitude sur la date d’épandage et pour éviter
un surdimensionnement des ouvrages, par convention il faut comptabiliser la moitié
de la production et de la pluie/fosse du mois concerné par un épandage soit
 stock avant épandage = stock (n – 1) + [production totale (n) / 2]

capacité agronomique - m³ utiles : capacité utile de la fosse : la capacité utile est égale au volume
maximum à stocker avant épandage.
- m³ réels : capacité réelle de la fosse compte tenu de la garde

valeur fertilisante instantanée
(kg N/m³) 

donne une indication sur la valeur du produit épandu compte tenu des hypothèses
en matière d’épandage. Elle permet la validation des choix agronomiques.
valeur fertilisante instantanée (kg N/m3) = stock avant épandage kg N (n) / stock
avant épandage m3 (n).



Capacité agronomique 
FUMIERE : STO1 Nbre murs  3 Durée réglementaire de stockage 4 mois

Kg N réglementaire Durée régl ou agronomique
origine type Nbre Catégorie Maîtr, / animal /an / mois tps plein a s o n d j f m a m j j Total "ajustée" m² tps présence si <  m²

B1 FM 40 VL 1570 17,59 59 TP % -> 25 25 45 83 100 100 100 66 20 16 16 20 6,16 mois 201 4,0 262,2
tonnes UF -> 15 15 26 49 59 59 59 39 12 9 9 12 361 t

B32 FMC 15 G1 96 9,60 12 TP % -> 50 100 100 100 50 4,00 mois 37 4,0 47,7
tonnes UF -> 0 0 0 6 12 12 12 6 0 0 0 0 48 t

B32 FMC 8 G0 30 4,80 3 TP % -> 50 100 100 100 50 4,00 mois 22 4,0 28,6
tonnes UF -> 0 0 0 2 3 3 3 2 0 0 0 0 13 t

TP % -> 0,00 mois
tonnes UF -> 0 t

TP % -> 0,00 mois
tonnes UF -> 0 t

TP % -> 0,00 mois
tonnes UF -> 0 t

TP % -> 0,00 mois
tonnes UF -> 0 t

Production totale 14,7 14,7 26,4 56,3 73,8 73,8 73,8 46,3 11,7 9,4 9,4 11,7 422 tonnes 259 338

Valeur fertilisante indicative 4,0 kgN/tonne

cultures surface tonnes / ha kg N / ha indicatifs a s o n d j f m a m j j Total
Maïs 17,00 35 141 ha épandus -> 12,06 12,06

tonnes épandues -> 0 0 0 0 0 0 0 0 422 0 0 0 422
ha épandus -> 0,00

tonnes épandues ->
ha épandus -> 0,00

tonnes épandues ->
ha épandus -> 0,00

tonnes épandues ->
ha épandus -> 0,00

tonnes épandues -> Capacité agronomique totale

Production = Epandage 416 tonnes

Epandage total ha -> 12,1 12,1 ha 5,6 eq mois tps plein
Epandage total tonnes -> 421,9 422 tonnes   338 m²

a s o n d j f m a m j j
Point zéro 15 29 56 112 186 260 333 380 -30 -21 -12 0

stock fin de mois (tonnes)    45 60 86 142 216 290 364 410 0 9 19 30

stock avant épandage (tonnes)    416

La capacité de 416 tonnes représente 5,6 équivalents mois de production pour une présence à temps plein

5,6 équivalents mois de production pour une présence à temps plein représentent 338 m²

Capacité de stockage

Se placer sur une surface d'épandage puis tapez sur le 
bouton "ajustement production-épandage"

Produit Animaux Production en tonne
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Capacité agronomique 
FOSSE :

2 Hauteur totale de la fosse    2,50 m 0,50 m

2 17,00 m pente 45,00 ° 8,5 m

FOSSE EXISTANTE : gfb Fosse couverte (O/N) ?    n Longueur en ouverture 17,0 m
Attention : ne fonctionne qu'avec une fosse existante à parois verticales pente 45,0 °

Volume utile 100,0 m3 Hauteur totale de la fosse    3,00 m Hauteur de garde    0,40 m Surface 38,46 m² largeur en ouverture 8,5 m

kg N a s o n d j f m a m j j Totaux annuels
origine type Nbre Catégorie maît. Pluvio -> 54 74 88 94 99 100 86 76 72 77 56 47 923 mm

B1 P 40 VL 150 TP % -> 25 25 45 83 100 100 100 66 20 16 16 20 6,2 mois
m3 UF -> 3 3 5 10 12 12 12 8 2 2 2 2 71 m3

B32 FMC 15 G1 9 TP % -> 50 100 100 100 50 4,0 mois
m3 UF -> 0 0 0 0 1 1 1 0 0 0 0 0 3 m3

B32 FMC 8 G0 3 TP % -> 50 100 100 100 50 4,0 mois
m3 UF -> 0 0 0 0 0 0 0 0 0 0 0 0 1 m3

TP % -> mois
m3 UF -> 0 0 0 0 0 0 0 0 0 0 0 0 m3

TP % -> mois
m3 UF -> 0 0 0 0 0 0 0 0 0 0 0 0 m3

TP % -> mois
m3 UF -> 0 0 0 0 0 0 0 0 0 0 0 0 m3

SDT EB/EV 0 TP % -> 100 100 100 100 100 100 100 100 100 100 100 100 12,0 mois
m3 UF -> 11 11 11 11 11 11 11 11 11 11 11 11 129 m3

Surface de fumière non couverte -> 410 410 410 410 410 410 410 410 410 410 410 410

Surface d'aire d'exercice non couverte -> 170 170 170 170 170 170 170 170 170 170 170 170
Surface de fosse existante -> 38 38 38 38 38 38 38 38 38 38 38 38

m3 SNC -> 19 30 38 41 45 45 37 31 28 31 20 16 382 m3

m3 pluie/fosse -> 5 7 9 10 10 11 9 7 7 7 5 4 89 m3 pluie/fosse

Production totale m3 -> 38 50 62 72 78 79 68 57 48 51 38 33 675 total m3

Teneur indicative moyenne 0,2 kgN/m3

cultures surface m3 / ha kg N / ha indicatifs a s o n d j f m a m j j Total
Prairies 17,00 50 12 ha épandus -> 5,0 5,0 3,4 13,4

m3 épandus [kg N / ha] -> 250 [7] 250 [16] 170 [14] Pour les géomembranes cliquez ici ou sur le bouton ajustement
ha épandus -> 0,0  production-épandage à chaque changement des surfaces épandues

m3 épandus [kg N / ha] ->
ha épandus -> 0,0

m3 épandus [kg N / ha] ->
ha épandus -> 0,0

m3 épandus [kg N / ha] ->

ha épandus -> 0,0
m3 épandus [kg N / ha] -> 289 m3 utiles 389 m3 utiles

ha épandus -> 0,0 361 m3 réels 476 m3 réels
m3 épandus [kg N / ha] -> 144 m2

ha épandus -> 0,0
m3 épandus [kg N / ha] ->

5  m3 ne sont pas épandus

Epandage total ha -> 5,00 5,00 3,39 13,4 ha 13,39 ha

Epandage total m3 -> 250 250 170 670 m3 670 m3

a s o n d j f m a m j j
Point zéro 38 -162 -100 -28 50 130 198 5 -117 -66 -28 5

stock fin de mois (m3)    205 0 62 134 213 292 360 167 46 97 135 167
stock fin de mois (kg N) 31 0 11 33 60 87 114 53 12 16 20 25

stock avant épandage (m3) 230 389 191

stock avant épandage (N)    34 123 55 289 m3 utiles
0 0 0 0 0 0 0 0 0 0 0 0 144 m2

valeur fertilisante instantanée (kg N/m3)    0,1 0,3 0,3 361 m3 réels

Se placer sur une surface d'épandage puis tapez sur le 
bouton "ajustement production-épandage"

Hauteur de garde pour fosses 
parois verticales

10,71

11,60

Produit

0,70

0,26

Capacité agronomique
TotaleA créer

Géomembrane

Animaux production
mensuelle m3
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ANNEXE 6 : NOTICE RELATIVE AU CALCUL DES CAPACITES ELIGIBLES

Le calcul des capacités éligibles répond au cahier des charges imposé par le dispositif juridique du
PMPOA2. L’objectif est de déterminer un ratio d’éligibilité applicable aux ouvrages de stockage et
uniquement à ceux-ci ; sur les devis de construction dans la limite des coûts plafonds. Les autres
travaux éligibles cités dans la circulaire du 6 août 2002 (brassage, broyage, réseaux, …) ne sont pas
concernés par ce ratio.

I – Règle générale

Le calcul des capacités éligibles aux aides du PMPOA2 est basé sur les aspects qui relèvent de la
réglementation (RSD, Installations Classées et Directive Nitrates) pour le projet définitif.

Le tableau 2 vise à déterminer les capacités éligibles et le ratio d’éligibilité. Il reprend des informations
du tableau 1 (effectifs) et du projet définitif (capacités de stockage). Les cellules grisées, qui sont des
cellules de calcul, intègrent les abattements dictés par l’évolution des effectifs décrite dans le
tableau 1. Le principe repose sur la détermination du non éligible qui, retranché aux capacités à
construire, permet le calcul de la capacité éligible et du ratio d’éligibilité.

Cette feuille de calcul est organisée de façon similaire au tableau 13 (Dexel) de détermination des
capacités de stockage avec une entrée ouvrage de stockage. Le calcul est ensuite effectué par unité
de fonctionnement afin de suivre les évolutions de cheptel. Lorsqu’il s’agit de déjections, l’affectation
d’une catégorie animale et de ses effectifs est aisée. Pour les effluents, l’affectation d’une catégorie
animale se fait de la façon suivante :

 effluents de salle de traite → vaches laitières
 purin, lixiviats, pluie sur fosse et divers → catégorie animale prépondérante sur la base du

volume de déjections en lien avec ce type d’effluent
 eaux brunes → animaux qui fréquentent l’aire non couverte

(ou catégorie animale prépondérante)
 jus de silos → catégorie animale prépondérante

II - Utilisation du tableau 2

Les cellules blanches sont des cellules de saisie, les cellules grises sont des cellules de report
automatique ou de calcul.

Colonne A
Ouvrage ou groupe
d’ouvrages

Durée de stockage
réglementaire (locale) pour
l’ouvrage

Indiquer le type d’ouvrage, son nom et la présence ou non de
couverture.

Indiquer la durée réglementaire de stockage appliquée à l’ouvrage
compte tenu du régime de la catégorie animale et du type de
déjections. La durée de stockage la plus contraignante s’applique à
tous les produits de cet ouvrage.

Colonne C
Code ligne tableau 1 effectifs
éligibles

Indiquer le code ligne correspondant à la catégorie animale traitée
(tableau 1).

Colonne D
Catégorie animale

Report de la catégorie animale sur la base du code ligne.

Colonne E
Unité de fonctionnement

Indiquer l’unité de fonctionnement (codification Dexel).
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Colonne F
Type de déjections et
effluents

Mentionner les déjections et effluents (y compris la pluie sur fosse)
figurant au tableau 13 du projet en utilisant la codification habituelle
(FM, FC, L, …).
Pour les FC et FTC stockés en bout de champ après 2 mois,
indiquer FC, FTC.
Pour les FC et FTC stockés en bout de champ après 4 mois en zone
de montagne, indiquer FCm, FTCm.
Remarque : lorsque des déjections et/ou effluents sont produits par
les mêmes animaux, les volumes générés peuvent être cumulés sur
une même ligne.

Colonnes G à I
Situation du projet

Informations du projet figurant au tableau 13.

Colonne G
Effectifs ou nombre de
places (maximum)

Report des effectifs ou du nombre de places (maximum) retenu pour
le calcul des capacités de stockage réglementaire.

Colonne H
Capacité réglementaire utile
m², m³

Indiquer la capacité de stockage réglementaire calculée pour la
durée en vigueur et les effectifs logés (colonne G).

Colonne I
Capacité agronomique utile
m², m³

Cette colonne est relative à la capacité agronomique. Cette capacité
agronomique déterminée sur la base des effectifs du projet doit être
saisie en bas de la colonne L relative à l’ouvrage.
La détermination des capacités éligibles se faisant par unité de
fonctionnement, une redistribution de la capacité agronomique totale
de l’ouvrage est faite par unité de fonctionnement au prorata des
capacités réglementaires.

Colonnes J à P – Calcul des capacités utiles non éligibles
Colonnes J et K
45 jours

Ces colonnes ne concernent que les cheptels RSD et les cheptels IC
vaches laitières, vaches allaitantes et leur suite.

Colonne J
Tableau 1 colonne O

Report de la colonne O du tableau 1.

Colonne K
Capacité à la charge de
l’éleveur

Calcul de la capacité à la charge de l’éleveur pour le nombre
d’animaux concerné.
Non FC, FTC = cap. Régl. * (1.5 mois / durée régl.) * (eff abattement
45 jrs / eff projet)
FC, FTC =  (cap régl. * ((durée régl – 2 ) / durée régl.) +  (cap agro –
cap régl)) * (eff abattement 45 jrs / eff projet)

Colonnes L et M
4 mois

Ces colonnes ne concernent que les installations classées.

Colonne L
Tableau 1 colonne P

Report de la colonne P du tableau 1.

Colonne M
Capacité à la charge de
l’éleveur

Calcul de la capacité à la charge de l’éleveur pour le nombre
d’animaux concerné.
Non FC, FTC = cap. Régl. * (4 mois / durée régl.) * (eff abattement 4
mois / eff projet)
FC, FTC =  (cap régl. * ((durée régl – 2 ) / durée régl.) +  (cap agro –
cap régl)) * (eff abattement 4 mois / eff projet)

Colonnes N et O
Agro ou régl

Ces colonnes ne concernent que les exploitations dont les effectifs
au projet sont supérieurs aux effectifs éligibles.

Colonne N
Tableau 1 colonne Q

Report de la colonne Q du tableau 1.

Colonne O
Capacité à la charge de
l’éleveur

Calcul de la capacité à la charge de l’éleveur pour le nombre
d’animaux concerné.
 = maximum (cap. Régl. et cap. Agro.) * (eff non éligibles / eff projet)

Colonne P
Total non éligible

Cumul des capacités non éligibles.
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Colonnes Q et R
Ouvrage(s) existant(s)

Indiquer la capacité utile des ouvrages existants en m² et m³ et (pour
les fosses uniquement) la capacité utile désaffectée.
Les capacités existantes doivent être répertoriées dans la mesure où
celles-ci ne peuvent faire l’objet d’un financement. Seules les fosses
existantes désaffectées pour défaut d’étanchéité sont financées sur
la base de 50 % du volume.

Colonne S
Capacité utile à construire
m², m³

Capacité utile à construire égale au maximum réglementaire et
l’agronomique moins la capacité existante non désaffectée.

Colonne T
Capacité utile éligible m², m³

Différence entre la capacité utile à construire et la capacité utile non
éligible (maximum entre le total non éligible et la capacité existante)
à laquelle est ajoutée 50 % du volume de fosse désaffectée.

Colonne U
Capacité utile du projet
m²,m³

Capacité utile effectivement mise en œuvre par l’éleveur.

Colonne V
Ratio d’éligibilité

Rapport entre la capacité utile éligible et la capacité utile du projet.
Ce ratio doit être appliqué au coût de l’ouvrage mis en œuvre pour
déterminer le montant éligible.



Pluvio 90 mm Pluie à stocker 0,378 m³/m²   þ Prise en compte du temps de présence dans le calcul de la capacité réglementaire.

STO1 Fumière non couv. plateforme 3 murs Total 285,3 m²
160 m²

B1 Tous couloirs béton (logettes 
face/face)

Me 2,5 1f/j FM VL6 40 => 44,0 4,0 5,80 m² 255,2 m²

B3.2 Aire d'exercice couverte Me 1f/s FMC G1 15 4,0 1,90 m² 50% 50% 0,77
1 / 1,3

1,3 / 1,3

21,9 m²

G0 8 4,0 1,90 m² 50% 50% 70% 0,77
1 / 1,3

1,3 / 1,3

8,2 m²

STO1b Fosse à purin Total 505,2 m³
HT = 3,00 m, HG = 0,50 m Dont pluie 71,2 m³

B1 Tous couloirs béton (logettes 
face/face)

Me 2,5 1f/j P 6,0
5,0

23% x 352,00 m³
1,00 m

67,5 m³

B3.2 Aire d'exercice couverte Me 1f/s P 6,0
4,0

13% x 55,62 m³
1,30 m

4,8 m³

STO1 Fumière non couv. 
plateforme 3 murs

LIX 285,3 m² 6,0 107,8 m³

ST02 Fosse circulaire enterrée non
couverte

TFR +16% +34,6 m³

SDT Epi double 2x5 postes EV+EB 87,0 m² 6,0
1

2,5 l/m²
12,80 m³

155,1 m³

Zones de transferts 1 E 170,0 m² 6,0 64,3 m³

ST02 Fosse circulaire enterrée non couverte Total 181,4 m³
238 m³ utiles, HT = 3,00 m, HG = 0,50 m Dont pluie 0,0 m³

P1 Ensemble gisoir+caillebotis 1f/4m L PC 300 6,0 0,72 m³ 216,0 m³
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Projet réalisé chez : Eau pure
par : Formation Dexel

I-Cône DeXeL 2003  v6.10



Pluvio 90 mm Pluie à stocker 0,378 m³/m²   þ Prise en compte du temps de présence dans le calcul de la capacité réglementaire.

STO1
STO1b

Fumière non couv. plateforme 3 murs
Fosse à purin

TFR -16% -34,6 m³
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Teneur indicative moyenne  4,2 kgN/m³ Capacité existante 160 m³

Août Septembre Octobre Novembre Décembre Janvier Février Mars Avril Mai Juin Juillet Totaux/an
 • Entrées (t)  15  15  27  53  67  67  67  43  12  10  10  12  397

 • Sorties (t) 

Transferts
Exp. non épandu

Epandage  265  132  397

Total  265  132  397

 • Dimensionnement (tonnes)
Point zéro 15 29 56 109 176 243 45 -44 -32 -22 -12 0

stock fin  59  73  100  153  220  287  89  0  12  22  32  44

av. épandage  320  111

 • Equivalents "temps plein"
Production  67 t /mois

Capacité de stockage 4 mois 285 m²

Capacité de stockage 6 mois 395 m²

    • Capacité agronomique 329 m²
Capacité en tonnes  320  t

    • Capacité réglementaire 285 m²

    • A créer 169 m²
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CAPACITÉS AGRONOMIQUES - DIMENSIONNEMENT
STO1 - Fumière non couv. plateforme 3 murs

Projet réalisé chez : Eau pure
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Teneur indicative moyenne  6,8 kgN/m³ Hauteur Totale 3,0 m Capacité existante Totale 285 m³
Garde 0,5 m Utile 238 m³

Août Septembre Octobre Novembre Décembre Janvier Février Mars Avril Mai Juin Juillet Totaux/an
 • Entrées (m³)  18  18  18  18  18  18  18  18  18  18  18  18  18  18  18  18  18  18  18  18  18  18  18  18  432

m³ pluie/fosse  0  0  0  0  0  0  0  0  0  0  0  0  0  0  0  0  0  0  0  0  0  0  0  0

Prod. totale  18  18  18  18  18  18  18  18  18  18  18  18  18  18  18  18  18  18  18  18  18  18  18  18  432

 • Sorties (m³) 

Transferts  17  17  17  17

Exp. non épandu
Epandage  74  44  74  172  364

Total  17  17  17  17  74  44  74  172  432

 • Dimensionnement (m³)
Point zéro 18 36 54 72 90 108 109 109 110 111 129 73 47 65 83 101 119 64 -90 -72 -54 -36 -18 0

stock fin  108  126  144  162  180  198  199  199  200  201  219  163  137  155  173  191  209  154  0  18  36  54  72  90

av. épandage  216  217  217  218  237  181  227  172

 • Valeur fertilisante
kgN av. épandage 1 463 1 467 1 472 1 477 1 604 1 228 1 538 1 162

kgN/m³  6,8  6,8  6,8  6,8  6,8  6,8  6,8  6,8

    • Capacité agronomique
Totale 284 m³
Utile 237 m³
Surface non couverte 0 m²

    • Capacité réglementaire
Utile 181 m³

    • A créer
Utile 0 m³

0

50

100

150

200

250

A S O N D J F M A M J J
Production Stock avant épandage Epandage

m³

CAPACITÉS AGRONOMIQUES - DIMENSIONNEMENT
ST02 - Fosse circulaire enterrée non couverte

Projet réalisé chez : Eau pure
par : Formation Dexel

I-Cône DeXeL 2003  v6.10



Teneur indicative moyenne  0,8 kgN/m³ Hauteur Totale 3,0 m Capacité existante Totale 0 m³
Garde 0,5 m Utile 0 m³

Août Septembre Octobre Novembre Décembre Janvier Février Mars Avril Mai Juin Juillet Totaux/an
 • Entrées (m³)  22  22  26  26  30  32  51  54  55  55  38  38  34  34  30  29  26  25  27  27  22  22  20  21  768

m³ pluie/fosse  3  3  5  5  6  6  7  7  7  7  8  8  6  6  5  5  5  5  5  5  3  3  3  3  128

Prod. totale  26  26  31  31  36  39  58  61  62  62  46  46  41  41  35  35  31  30  32  32  26  26  23  24  896

 • Sorties (m³) 

Transferts
Exp. non épandu

Epandage  373  157  235  59  896

Total  373  157  235  59  825

 • Dimensionnement (m³)
Point zéro 26 51 82 114 150 -217 -329 -269 -206 -144 -98 -309 -268 -292 -257 -223 -192 -162 -130 -98 -72 -47 -24 -0

stock fin  355  380  412  443  479  113  0  61  123  186  231  21  61  37  72  107  138  168  200  231  257  283  306  329

av. épandage  518  171  277  102

 • Valeur fertilisante
kgN av. épandage  114  153  444  70

kgN/m³  0,2  0,9  1,6  0,7

    • Capacité agronomique
Totale 621 m³
Utile 518 m³
Surface non couverte 207 m²

    • Capacité réglementaire
Utile 505 m³

    • A créer
Utile 518 m³
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1

Annexe n°7 - Exemple

Cheptel
Effectifs

Modes de
logement

Projet Places
existantes

Dexel DIE Fév 1993

Vaches
laitières

Logettes fumier 40 (44
places)

44 40 40 44

G1 Aire paillée +
couloir fumier

15 15 15 15 =15/40*44
= 16.5

G0 Aire paillée +
couloir fumier

8 8 8 8 =8/40*44
= 8.8

G 0 à 6 mois Aire paillée
intégrale

8 (12 places) 16 8 8 =8/40*44
= 8.8

Porcs Caillebotis 300 300 300 300

 Stockages existants
Fumière non couverte 3 murs de 160 m²
Fosse porcs non couverte de 238 m3 utiles



Calcul des effectifs éligibles
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Tableau 2 CALCUL DES CAPACITES ELIGIBLES

Nom de l'éleveur :
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